
 

 

L’Association des Chevaliers Pontificaux,  

Groupe d'écoute et d'attention aux prêtres âgés, le G.E.A.P.A 
 
 

Journée conviviale des prêtres âgés 
 

 
 

Le jeudi 23 avril 2015, chez les Petites Sœurs des Pauvres, à Ma Maison, 

au 102 de l'avenue Georges Delpech, 47000, à Agen, s'est tenue une 

nouvelle réunion regroupant une partie des prêtres retirés du Lot-et-

Garonne, à l'invitation de l'Association des Chevaliers Pontificaux, et du groupe d'écoutes et 

d'attention aux prêtres âgés, le G.E.A.P.A, en présence de notre  évêque. 

 

Étaient présents : 

 

• Monseigneur Herbreteau, évêque du lieu, 

• les PP Bit, Bottacin, Caïs, Frelon, Granereau, Guy, Michaud, Muller, Ortholan, Pilato, 

Raffin, Rigaudie, Taudou, le Père Thibaud de La Serre présent à la Messe, ainsi que 

Robert Pérez, Patrick de Kermadec (les deux organisateurs de cette journée), ainsi 

que l’économe général du diocèse, Yves Alain Fanton (pour le déjeuner) avec bien 

sûr nos deux intervenantes Madame Michèle Breuillé et Madame Françoise 

Lamouroux. 
 

 

• Cette journée commence par un accueil des participants et en 

particulier l’abbé Caïs, doyen du diocèse, âgé de 102 ans et ayant 

fêté son anniversaire une semaine avant, avec un petit café et ses viennoiseries. 

 
 
 

• À 10h15 Madame Françoise Lamouroux fait une intervention très intéressante sur le grand 

âge dans la bible à partir de quelques grandes figures. 

 
Deux personnages de l'Ancien Testament ont retenu notre 

attention. Eli, le vieux prêtre du livre de Samuel, trace un chemin 

de fidélité au seigneur à travers difficultés et embûches. Le 

prophète Élie apprend – et ce n'est pas facile, il faut toute la 



 

 

patiente pédagogie de Dieu – à laisser faire le Seigneur en lui, il apprend de lâcher prise! Quant 

à Nicodème, dans le Nouveau Testament, il est un bel exemple de conversion tardive. Trois 

personnages, trois chemins pour nous aujourd’hui. 

 
 

• À 11 heures est célébrée une Sainte Messe présidée par 

Monseigneur Herbreteau dans la Chapelle de Sœurs. 

 
 

Le Père Yvon Pilato, qui l'année prochaine 

rejoindra le «groupe des prêtres âgés», 

prêche l'homélie. Il nous dit les richesses 

qu'il reçut des prêtres qui l'accueillirent 

au début de son sacerdoce. Ils lui firent 

connaître l'histoire du diocèse, lui faisant 

prendre conscience que l'église 

diocésaine, qui était désormais la sienne, 

avait une longue vie derrière elle, et ce 

sont eux qui l'initièrent à la pastorale. Le P. Pilato nous donne alors quelques noms des prêtres 

qui le marquèrent que les plus anciens reconnaîtront, les abbés Maurel, Barreau, Cétran, 

Benoit … Il nous dit également qu'il doit beaucoup à des laïcs. 

 

À la fin de la Sainte Messe, cet événement est immortalisé par la photo des prêtres présents 

autour de leur évêque. 

 
 
 

• La journée se poursuit par un déjeuner convivial et particulièrement réussi réunissant l’ensemble 

des participants. 



 

 

• L’après midi débute avec le témoignage du Père Bit sur sa 

retraite. 

La santé du père Bit fit qu'il dut cesser, encore assez jeune ses 

fonctions pastorales; cependant, prêtre pour l'éternité, ses 

activités sacerdotales continuèrent sous une autre forme; ce 

furent les contacts avec son entourage, avec les gens de 
rencontre, et beaucoup de temps devant lui pour, outre les 

obligations matérielles quotidiennes : maison à entretenir, jardinage, sport…., prier, lire, méditer, 

s'entretenir avec ses frères retraités comme lui; la retraite permet de prendre de la distance avec les 

événements, d'être à l'écoute de Dieu et de la Vierge Marie. La retraite est une vie montante qui 

permet de renaître, de renaître pour la vie éternelle. « Amen, amen, je te le dis : à moins de naître 

d’en haut, on ne peut voir le royaume de Dieu » (Jn3,3 à Nicodème.) 

 

• Puis Michèle Breuillé nous fait un exposé sur le Bienheureux Marie Joseph 

Cassant , né le 6 mars 1878 à Casseneuil dans le diocèse d'Agen.  La vie si 

discrète de ce bienheureux peut nous interroger : «qu’y a t il pour nous 

aujourd’hui»?  Comme dira de lui le père André Malet : «Rien d'extraordinaire, 

sauf la façon extraordinaire dont il fit les choses ordinaires; rien de grand, sauf la 

grandeur avec laquelle il fit les petites choses». Le fondement du chemin de sainteté du 

bienheureux Marie-Joseph Cassant, est dans sa discrétion, sa petitesse, ses fragilités et ses limites 

qu'il a dépassées en vivant les épreuves toujours tournées vers Dieu. 

• Quelques mots sur les Chevaliers Pontificaux 

Rappelons en quelques lignes, l’histoire des Chevaliers Pontificaux qui ont 

organisé cette journée; l’association a été fondée en 1890 sous le nom de 

«noble association des chevaliers pontificaux» avec l’encouragement et 

l’appui du Pape Léon XIII qui souhaitait, vingt ans après le dernier sacrifice 

des zouaves pontificaux a Rome, que soient réunis en une distinction 

particulière les titulaires initialement français des ordres de dignités décernés ou reconnus par 

le Saint-Siège. Le Souverain Pontife reçut donc avec faveur le projet de statuts de l’association 

que lui présentait le vicomte de Poli qui avait été lui-même zouave pontifical. Ces statuts 

furent officiellement approuvés le 26 août 1890. 

L’association des chevaliers pontificaux accueille exclusivement : 



 

 

- les gentilshommes de Sa Sainteté, camériers de cape et d’épée et camériers secrets ; 

- les chevaliers de l’Ordre souverain de Malte et les chevaliers de l’Ordre du Saint Sépulcre de 

Jérusalem; 

- Les titulaires des décorations pontificales suivantes : ordres de Pie IX, de Saint-Grégoire-le-

Grand, de Saint-Sylvestre, Croix de Latran, Pro Ecclesia et Pontifice, Bene Merenti. 
 

 

• Conclusion le Monseigneur Herbreteau 

En fin de journée, notre évêque, nous fait part de quelques idées fortes qu'il a retenu des diverses  

interventions; un prêtre à la retraite reste dans la vie du monde. Il a encore beaucoup à donner, 

gratuitement. La vie simple qu'il mène est marquée par la prière et l'attention qu'il porte aux diverses 

personnes qu'il rencontre. C'est la réponse à la question : «à quoi je sers»?  C'est un moment 

privilégié pour être attentif au passage de Dieu dans notre vie et s'en remettre à lui, à sa volonté, 

avec confiance. Cette confiance en Dieu qui fut fortement évoqué dans des interventions concernant 

le prêtre Eli et le bienheureux Marie-Joseph Cassant. 

Monseigneur conclut son intervention en rappelant une idée qui lui est chère : notre diocèse est 

pauvre en prêtres, en consacré(e)s, en moyens, mais nous devons continuer à donner, à l'image de 

la veuve de l'Évangile (Mc 12,41,44) prenant sur son indigence pour donner son obole. Les prêtres 

traités ont encore beaucoup à donner : prière, contacts,  etc…; 

 

• Enfin nous nous devons de conclure en adressant nos très sincères remerciements aux 

Petites Soeurs des Pauvres d’Agen, et à leur Mère Supèrieure, Mère Fidelma, pour l’excellente 

organisation de cette journée des Prêtres âgés que nous leur avions confiée. Oui un TRES 

GRAND MERCI. 

Robert Pérez et Patrick de Kermadec 

 


